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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 03/05/2016          4 375,22
DOW JONES 03/05/2016       17 891,16

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1569                 1USD = 566,995 1 USD 602,365                                                        
1,4559                 1CAD = 450,551 1 CAD               474,367       

122,5300                 1JPY  = 5,353 100 JPY 556,693
0,7910                 1GBP = 829,244 1 GBP 864,421
1,0977                 1CHF = 597,574 100 CHF 62 580,12
16,7316                 1ZAR = 39,205 100 ZAR 4 076,81
11,0246                 1MAD =                           59,499 1MAD                  61,87
7,5013                 1CNY = 87,446 1CNY 90,07
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
03 Mai 2016: 45,56

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 03/05/2016

LE chiffre d’affaires duGroupe Comilog (Erametmanganèse) est en baissede 10 % par rapport au 1ertrimestre 2015.  Il s’est éta-bli à 195 milliards defrancs contre 216 milliardsde francs il y a un an. Selonsa maison-mère, le groupe

métallurgique françaisEramet, la productionmondiale brute d’acier aucarbone, principal débou-ché du manganèse, a reculéde 4 % sur le 1er trimestre2016 par rapport au 1ertrimestre 2015.« Certains secteurs, comme
celui de la construction en
Chine, ont néanmoins mon-
tré une légère reprise au
cours du trimestre, et les
stocks de logements vides
dans les grandes villes ont

ainsi baissé sensiblement
par rapport au 2nd semes-
tre 2015. La contraction du
marché de l’acier au car-
bone a eu pour effet une
forte baisse des prix du mi-
nerai de manganèse CIF
Chine 44 % (source CRU),
qui a atteint au cours du
1er trimestre 2016 son plus
bas niveau jamais enregis-
tré depuis la création de cet
indice (2,07 USD/dmtu en
moyenne au 1er trimestre
2016) », souligne le groupe

dans un communiqué depresse.Dans ce contexte, Eramet adécidé de suspendre, du-rant près de 4 semaines, saproduction de minerai demanganèse à Moanda auGabon, au cours du 1er tri-mestre 2016. En mars2016, le prix du mineraiCIF Chine 44 % (sourceCRU) est remonté à 2,53USD/dmtu, soit une aug-mentation de plus de 40 %par rapport au point bas de

Le groupe Comilog en petite forme
Mines/ Conjoncture 1er trimestre 2016

MSM
Libreville/Gabon

Le chiffre d'affaires du Groupe Comilog en baisse de 10 %.
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février. Les prix des alliages demanganèse sont égalementrestés à un niveau bas au
cours du 1er trimestre2016, amorçant cependantune légère remontée enmars.

Le président ivoirien a dé-
cidé d’ouvrir ce secteur à
la concurrence afin, non
seulement de réduire les
prix, mais aussi d’éviter tout
forme d’abus monopolis-
tique.

C’EST une décision coura-geuse qui devrait faire écoleau Gabon. Le présidentAlassane Dramane Ouattaraa annoncé, le dimanche 1ermai 2016, la fin du mono-pole de la Société de Distri-bution des Eaux de Côted'Ivoire et de la CompagnieIvoirienne d’électricité.« Nous devons mettre un
terme au monopole de la SO-

Alassane Ouattara met fin au monopole dans le secteur de l’eau et de l’électricité
Energie/Côte d’ivoire

MSM
Libreville/Gabon(Source J-A)

L’agence de notation inter-
nationale a annoncé, le 4
mai 2016, avoir pris la déci-
sion de confirmer la note
souveraine de la République
gabonaise à B+.  Mais, du
fait des incertitudes sur les
prix internationaux du pé-
trole, Fitchratings a assorti
cette appréciation d'une
perspective négative.

APRÈS Moody's la semainedernière, l’agence de nota-tion internationale Fitchra-tings vient d’assortir leGabon d’une note B+, jugéecomme « perspective néga-tive », en raison des incerti-tudes qui planent toujourssur les prix du baril de pé-trole. En dépit des efforts du

gouvernement pour diversi-fier l’économie, le pétrole re-présente encore 38% duPIB, tandis que les revenusdu pétrole constituent 44%des recettes fiscales du gou-vernement et 79% des ex-portations, note l’agence denotation.Selon Fitch Ratings, le déficitbudgétaire va se creuserpour atteindre 3,8% du PIBen 2016, contre 1,1% en2015. Le gouvernement de-vrait prendre, au plus vite,estime t-elle, des mesurespour limiter la détériorationbudgétaire.« Le gouvernement a réduit
les dépenses en capital de
30% en 2015 et largement
réformé les subventions pé-
trolières. Cependant, la flexi-
bilité financière du
gouvernement s’amenuise :
de nouvelles réductions des
dépenses d'investissement

sont limitées par l'organisa-
tion de la Coupe des nations
d'Afrique 2017 et la masse sa-
lariale hors normes est peu
susceptible d'être réduite
cette année, avant l'élection
présidentielle d’août. Le défi-
cit budgétaire pourrait se ré-
duire quelque peu en 2017, en
cas d’évolution favorable des
prix du pétrole », indiqueFitchratings.Néanmoins, dans son com-muniqué, l'Agence a relevéplusieurs points favorablesau Gabon, notamment l'amé-lioration de la résilience deson économie par le biaisd'une orientation optimistedu secteur hors pétrole, à lafaveur de la mise en œuvredu PSGE. C'est ainsi qu'elleestime qu'après une crois-sance réelle de l'ordre de 4%en 2015, et un léger ralentis-sement en 2016, l'activitééconomique réelle progres-

serait de 4,3% en 2017. Parailleurs, les experts relèventque des actions ont été en-treprises pour une meilleuremaîtrise des finances pu-bliques.Adoptant une approche trèsconservatrice, qui prend encompte ses propres prévi-sions de prix du baril de pé-trole à 35 dollars pour 2016et 45 dollars pour 2017,l'Agence estime que l'en-semble des pays produc-teurs de pétrole devraitsubir des conséquences né-gatives, particulièrement surles finances publiques et surla balance de paiements.Il importe de noter la ten-dance encourageante affi-chée par les prix du pétroledepuis mi-février 2016, quise situe aujourd'hui à un ni-veau supérieur à 40 dollarsle baril de Brent. A titre d’il-lustration, le Congo a vu

Fitchratings confirme la notation souveraine du Gabon
Perspectives économiques

Maxime Serge MIHINDOU
Libreville/Gabon

dans le même temps sa nota-tion dégradée de B+ à B avecperspective négative, soit uncran en-dessous du Gabon,pour le plus grand produc-teur de pétrole d'Afriquecentrale. De même, l'appréciation del’Angola, du Nigeria ou en-core du Ghana ont été néga-tivement revues.Il convient de rappeler aussique depuis les premièresturbulences observées surles marchés des matièrespremières en 2014, la straté-

gie des autorités gabonaisesa consisté à adopter une ap-proche proactive en termed'orientation budgétaire,mais également sur le plandes hypothèses à la fois surles prix du pétrole et sur laproduction. Ainsi, le gouvernement tra-vaille actuellement sur unehypothèse de 30 dollars lebaril de pétrole gabonais,afin de se prémunir d’unedégradation encore plus pro-noncée des cours au niveauinternational.

L'agence de notation internationale, Fitchratings.
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DECI et de la CIE. J'invite tous
ceux qui souhaitent investir
dans ces deux secteurs à le
faire de sorte que s'instaure
une concurrence qui permet-
tra de contrôler et réduire les
prix de l'électricité », a fait sa-voir le chef de l'Etat ivoirien.

Ce dernier a aussi annoncél'annulation de la hausse desprix d'électricité devenue ef-fective en début janvier, etqui, pour certains consom-mateurs, a représenté 50%de leurs factures initiales.On apprend aussi que cette

hausse était supposée se li-miter à 5% et ne devait pasconcerner les petitsconsommateurs. AlassaneOuattara annonce ainsiavoir instruit son Premierministre de travailler à ladistribution de l'électricité

par plusieurs entreprises.La réaction des investis-seurs reste attendue. Lesdeux entreprises citées sontcotées sur la Bourse Régio-nale des Valeurs Mobilièresde l'UEMOA basée à Abidjan,et l'évolution de leurs ac-

tions sera à suivre de près.Pour la séance du vendredi29 avril 2016, l'action CIE aterminé sur une hausse de4,9% et cumule une pro-gression de 38,4% depuis lepremier janvier 2016. L'ac-tion SODECI pour sa part estrestée quasiment stable àl'issue de cette séance.Rappelons aussi que cesdeux entreprises sont desbranches d'Eranove SA, unefirme spécialisée dans lagestion de services publicset la production d’électricitéet d’eau potable en Afriquede l’Ouest. Cette dernièreest elle-même contrôlée à56% par le capital-investis-seur Emerging Capital Part-ner et connaît laparticipation d'AXA SA àhauteur de 19%.

Le président de la Côte d'Ivoire, Alassane Dramane
Ouattara.
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Les sièges des sociétés en charge de l'eau et de
l'énergie en Côte d'Ivoire.
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